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1. Qu’est-ce que la comptabilité ?

La comptabilité est une science qui étudie l'enregistrement des transactions financières dans les livres comptables, le regroupement des transactions dans les comptes du grand-livre, dans le but de générer les états financiers (bilan, état des résultats) qui représentent  fidèlement la situation financière de l'entreprise à une date donnée.

Voici un exemple d’un bilan et d’un état des résultats pour la compagnie ABC inc.

2. Principe comptable de la personnalité d’une entreprise

Pour exécuter et comprendre correctement la comptabilité d’une entreprise, il faut voir l’entreprise comme une personne distincte de son propriétaire même si, légalement, l’entreprise et son propriétaire peuvent être la même personne.

Par exemple, un propriétaire unique peut posséder une entreprise de vente d’équipements informatiques. Dans ce cas, les revenus de l’entreprise sont légalement les revenus du propriétaire et les dettes de l’entreprise sont légalement les dettes du propriétaire.

Au point de vue comptable, il ne faut pas voir les choses de cette façon.

Le but de la comptabilité est de produire des états financiers (bilan et état des résultats) qui représentent fidèlement la situation financière de l’entreprise pour fin de prise de décision.

Par exemple, si le même propriétaire possède également une cordonnerie, il a également d’autres revenus, dépenses, dettes, etc.

Il est évident que, pour fin de prise de décision dans chaque entreprise, il ne faut pas mélanger les revenus de l’une et de l’autre, les dépenses, les dettes. De plus, il ne faut pas mélanger les dépenses d’affaire avec les dépenses personnelles, etc.

C’est pourquoi, en vertu du principe comptable de la personnalité de l’entreprise, une entreprise est considérée comme une personne comptable distincte d’une autre entreprise comptable et distincte de son propriétaire.

Il s’ensuit que l’état des résultats de l’entreprise de vente d’équipements informatiques contient les produits (revenus) de l’entreprise de vente d’équipements informatiques, moins les charges (dépenses) de l’entreprise de vente d’équipements informatiques qui ont servi à gagner ces produits; le bénéfice net (produits – charges) de l’état des résultats représente donc le bénéfice de l’entreprise de vente d’équipements informatiques seulement.

Le bilan de l’entreprise de vente d’équipements informatiques représente les actifs de l’entreprise vente d’équipements informatiques et dit qui a fourni l’argent pour obtenir ces actifs; par exemple, les stocks (actif) sont financés par une dette (passif) qui est le compte à payer au fournisseur; le terrain (actif) est financé par la mise de fond du propriétaire unique (capital); si l’entreprise est une corporation, on pourrait dire que le terrain est financé par la mise de fond des actionnaires (Avoir des actionnaires). Capital et Avoir des actionnaires sont similaires. Par conséquent, l’équation comptable doit toujours être vérifiée : actif = passif + capital.

Une entreprise est une personne comptable qui, au fond, ne vaut pas grand chose, pas plus qu’un moineau qui s’appelle « Les arpents verts inc. ». Ce moineau perché sur un fil électrique a, sous son aile gauche, les actifs qui pèsent comme ce qu’il y a sous son aile droite, (passifs +capital). Si le moineau vend tous ses actifs, il a l’argent pour rembourser ses dettes et remettre la mise de fonds du propriétaire. À ce moment, la seule richesse du moineau est « le moineau », personne comptable qui s’appelle « Les arpents verts inc. ».

Toutes les transactions comptables doivent être comptabilisées en partant du point de vue du « moineau » et non du propriétaire.

3. Le principe comptable du coût d’acquisition

En comptabilité, toutes les transactions doivent être comptabilisées au coût d’acquisition et supportées par un papier commercial, comme une facture d’achat, etc. Cette façon de procéder est conservatrice et permet l’uniformité dans la présentation et l’interprétation des états financiers. Par exemple, quand un terrain est évalué à 1000$ au bilan, cela veut dire que le terrain a été payé 1000$. Si on pense que le terrain vaut actuellement 5000$, on n’a pas le droit de changer 1000$ pour 5000$.

4. Le principe comptable du conservatisme

Dans certains cas, il arrive que le comptable peut choisir de comptabiliser une transaction d’une manière où d’une autre manière selon son jugement. Le jugement du comptable doit être basé sur le principe du conservatisme qui veut dire qu’on doit toujours prendre la décision qui, tout en étant raisonnable, permet de montrer le bénéfice à l’état des résultats le plus bas et la situation financière la moins favorable; tant mieux si la réalité est moins sévère ensuite et permet de montrer un bénéfice plus élevé. Cela permet au lecteur des états financiers de savoir que la situation réelle de l’entreprise est comme le montre les états financiers ou mieux (mais non pire!).

Par exemple, si une poursuite judiciaire a condamné l’entreprise à payer une amende et que le montant de l’amende sera établi par la cour dans la prochaine année financière, le comptable doit estimer l’amende pour les états financiers de l’année courante. Si, selon l’opinion du conseiller juridique de l’entreprise, l’amende peut être 1000, 3000, ou 5000$, le comptable devrait comptabiliser 5000$. Cela montrera un bénéfice net plus bas pour l’année courante et une situation financière moins favorable que s’il met 1000$. Par contre, si, effectivement, l’amende est établie à 1000$ par le tribunal l’année suivante, la situation financière du prochain exercice financier sera améliorée en conséquence.

5. Le débit (dt) et le crédit (ct)

Il y a deux façons de faire la comptabilité : la comptabilité de caisse et la comptabilité d’exercice.

La meilleure façon est la comptabilité d’exercice et c’est elle qui est enseignée dans le cours. La comptabilité d’exercice utilise les notions de dt et ct.

La comptabilité de caisse est utilisée principalement par les agriculteurs, pêcheurs, trappeurs, etc. (qui n’ont jamais suivi de cours en comptabilité). C’est une tâche ardue des comptables de convertir une comptabilité de caisse en comptabilité d’exercice.

En comptabilité de caisse, on produit un état des recettes et déboursés (recettes – déboursés = surplus de caisse) qui remplace l’état des résultats (produits – charges = bénéfice net) en comptabilité d’exercice. Il n’y a pas de bilan en comptabilité de caisse. En comptabilité de caisse, tout ce qui est déposé dans un compte de banque est une recette; tout ce qui sort d’un compte de banque est un déboursé. Par contre, en comptabilité d’exercice, pour un employé, un salaire gagné mais non payé est une charge dans les livres de l’entreprise; quand le salaire lui est versé, il devient un déboursé dans les livres de l’entreprise. 

Qu’est-ce qu’un débit ? Un débit est un emploi de fonds. Des fonds peuvent être employés à augmenter les actifs au bilan (ajout d’un terrain au bilan), réduire les passifs (payer une dette), réduire le capital(retrait du propriétaire, dépense d’opérations).

Qu’est-ce qu’un crédit ? Un crédit est une source de fonds. Des fonds peuvent être fournis par la disposition d’actifs au bilan (suppression ou vente d’un terrain au bilan), l’augmentation des passifs (emprunter), augmentation du capital (investissement du propriétaire, revenu d’opérations).

Comme dans un bilan, actifs = passifs + capital, alors, sources de fonds = emplois de fonds, alors total des ct = total des dt.

Il en va de même dans chaque écriture comptable : le total des crédits doit être égal au total des débits, sinon, on dit que l’écriture ne balance pas. En comptabilité, si une écriture ne balance pas, les états financiers (bilan, état des résultats) ne balancent pas; et c’est souvent un casse-tête pour les comptables de trouver l’erreur. Heureusement qu’il y a les logiciels comptables qui n’acceptent pas une écriture qui ne balance pas.

6. Le plan comptable

Toutes les écritures comptables se font en utilisant les noms de comptes dont la liste s’appelle : plan comptable. Les noms de comptes utilisés dans les écritures se répètent dans les états financiers (bilan, état des résultats). Mais, dans les états financiers, certains mots sont des titres et non des comptes : tous les titres de catégorie et les sous-totaux ou totaux de catégories; ajoutons : Bâtisse –net, Portion à court terme de la dette à long terme, Bénéfices réinvestis-début, Bénéfices réinvestis-fin, Bénéfice brut, Bénéfice avant impôts, Bénéfice de la période, qui ne sont pas des comptes du plan comptable manuel (mais le sont dans le logiciel Simple comptable).

C’est le comptable qui décide des noms des comptes qui constituent le plan comptable. Il faut essayer, en autant que possible, de conserver les mêmes noms de comptes d’année en année afin de pouvoir comparer les états financiers. Quand on utilise un logiciel comptable, les numéros des comptes peuvent subir des restrictions et le comptable doit s’y conformer ou adapter le logiciel à ses besoins particuliers.

Il y a une différence dans les noms de certains comptes selon que l’entreprise utilise le système d’inventaire permanent (utilise le compte Coût des marchandises vendues mais n’utilise pas le compte Achats) ou périodique (utilise le compte Achats mais n’utilise pas le compte Coût des marchandises vendues).

Chaque entreprise a un plan comptable différent d’une autre entreprise. On assigne des numéros aux comptes du plan comptable. Ces numéros, avec l’approbation du comptable, sont classées en catégories comme (ces numéros sont compatibles avec Simple comptable) :

Actif à court terme :      # 1000-1699

Actif à long terme :       # 1700-1999

Passif à court terme :   # 2000-2599

Passif à long terme :    # 2600-2999

Avoir des actionnaires: # 3300-3999

Produits :                      # 4000-4999

CMV :                           # 5000-5399

Autres charges :          # 5400- 5999.

Voici un exemple de plan comptable d’une entreprise fictive utilisant le système d’inventaire permanent (début) :

	#
	Nom du compte

	1010
	 Encaisse 

	1011
	 Comptes clients 

	1012
	 Stocks 

	1013
	 Autres actifs à court terme 

	1710
	 Terrain 

	1711
	 Bâtisse 

	1714
	 Autres actifs à long terme

	2010
	 Comptes fournisseurs 

	2011
	 Frais courus à payer 

	1712
	 Amortissement accumulé-Bâtisse

	2012
	Autres passifs à court terme

	2611
	 Hypothèque 

	2612
	 Obligations 

	2613
	 Débentures 

	2614
	 Autres passifs à long terme 

	3310
	 Actions ordinaires 

	3311
	 Actions privilégiées 

	3650
	Bénéfices réinvestis

	4010
	 Vente de produits en inventaire 

	4011
	 Vente de services 

	4012
	 Revenus de placement 

	4013
	 Autres produits 

	5010
	Coût des marchandises vendues

	5410
	 Frais de vente 

	5411
	 Loyer 

	5412
	 Entretien-réparations 

	5413
	 Amortissement-bâtisse 

	5414
	 Intérêts-dépense 

	5415
	 Impôts sur le revenu

	5416
	Autres frais de vente et d’administration


	ABC inc.


	Bilan au 31 décembre 2003


	ACTIF À COUT TERME (Dt)


	 Encaisse 
	             148,625.00  $ 

	 Comptes clients 
	          112,500.00  $ 

	 Stocks 
	             6,500.00  $ 

	 Autres actifs à court terme 
	               3,500.00  $ 

	 Total actif à court terme 
	           271,125.00  $ 

	ACTIF À LONG TERME(Dt)


	 Terrain 
	           25,000.00  $ 

	 Bâtisse 
	             35,000.00  $ 

	 Moins : Amortissement accumulé-Bâtisse 
	             21,000.00  $ 

	 Bâtisse-net 
	           14,000.00  $ 

	 Autres actifs à long terme 
	              00  $ 

	 Total actif à long terme 
	          39,000.00  $ 

	 TOTAL DE L’ACTIF 
	           310,125.00  $ 

	PASSIF


	PASSIF À COURT TERME (Ct)


	 Comptes fournisseurs 
	            70,000.00  $ 

	 Frais courus à payer 
	               22,000.00  $ 

	 Portion à court terme de la dette à long terme 
	             00  $ 

	 Autres passifs à court terme 
	                3,000.00  $ 

	 Total passif à court terme 
	             95,000.00  $ 

	PASSIF À LONG TERME (Ct)


	 Hypothèque 
	             50,000.00  $ 

	 Obligations 
	             75,000.00  $ 

	 Débentures 
	             20,000.00  $ 

	 Autres passifs à long terme 
	               00  $ 

	 Total passif à long terme 
	           145,000.00  $ 

	 Total du passif 
	           240,000.00  $ 

	AVOIR DES ACTIONNAIRES (Ct)


	 Actions ordinaires 
	               1,000.00  $ 

	 Actions privilégiées 
	             35000.00  $ 

	 Bénéfices réinvestis-début 
	             00  $ 

	 Plus: bénéfice de la période 
	            34,125.00  $ 

	 Bénéfice réinvestis-fin 
	          34,125.00  $ 

	 Total de l’avoir des actionnaires 
	          70,125.00  $ 

	 Total du passif et de l’avoir 
	           310,125.00  $ 


7. Exemple d’un bilan.

	ABC inc.


	État des résultats pour l’année terminée le 31 décembre 2003


	PRODUITS (Ct)


	 Vente de produits en inventaire 
	      162,500.00  $ 

	 Vente de services 
	       15,000.00  $ 

	 Revenus de placement 
	            125.00  $ 

	 Autres produits 
	        00  $ 

	 Total des produits 
	    177,625.00  $ 

	CHARGES (Dt) : COÛT DES MARCHANDISES VENDUES (CMV)


	 Coût des marchandises vendues (CMV)
	      63,500.00  $ 

	 Bénéfice brut 
	      114,125.00  $ 

	CHARGE (Dt) : FRAIS DE VENTE ET D’ADMINISTRATION


	 Frais de vente 
	       19,000.00  $ 

	 Loyer 
	      4500.00  $ 

	 Entretien-réparations 
	       8,000.00  $ 

	 Amortissement-bâtisse 
	        21,000.00  $ 

	 Intérêts-dépense 
	            500.00  $ 

	 Autres frais d’administration 
	           5,000.00  $ 

	 Total des frais de vente et d’administration 
	58,000.00  $ 

	 Bénéfice avant impôts 
	     56,125.00  $ 

	 Moins : impôts sur le revenu 
	       22,000.00  $ 

	 Bénéfice net de la période (Dt : perte; Ct : gain) 
	       34,125.00  $ 


8. Exemple d’un état des résultats.

9. Exemples d’écritures comptables.

	1- Achat d’actions ordinaires au comptant par les actionnaires : 1000$

	
	DT
	CT

	1010 Encaisse
	1000
	

	3310 Actions ordinaires
	
	1000


	2- Émission d’obligations au comptant : 75000$

	
	DT
	CT

	1010 Encaisse
	75000
	

	2612 Obligations
	
	75000


	3- Achat de stocks  à crédit: 35000$

	
	DT
	CT

	1012 Stocks
	35000
	

	2010 Comptes fournisseurs
	
	35000


	4- Vente, au prix de 2500$ non payé comptant, d’une marchandise nous ayant coûté 1500$

	
	DT
	CT

	1011 Comptes clients
	2500
	

	4010 Vente de produits en inv.
	
	2500

	5010 CMV
	1500
	

	1012 Stocks
	
	1500


	5- Réception d’un chèque de 125$ pour revenus de placement

	
	DT
	CT

	1010 Encaisse
	125
	

	4012 Revenu de placement
	
	125


	6- Acquisition, en payant comptant, d’un dépôt à terme de 3500$

	
	DT
	CT

	1013 Autres actifs à court terme
	3500
	

	1010 Encaisse
	
	3500


	7- Emprunt bancaire à court terme de 5000$ effectué

	
	DT
	CT

	1010 Encaisse
	5000
	

	2012 Autres passifs à court terme
	
	5000


	8- Achat d’un terrain de 25000$ et d’une bâtisse de 35000$ en payant 10000$ comptant, le reste par hypothèque

	
	DT
	CT

	1710 Terrain
	25000
	

	1711 Bâtisse
	35000
	

	1010 Encaisse
	
	10000

	2611 Hypothèque
	
	50000


	9- Vente de stocks au prix de 35000$, payé comptant; ces biens nous avaient coûté 17000$

	
	DT
	CT

	1010 Encaisse
	35000
	

	4010 Vente de produits en inv.
	
	35000

	5010 CMV
	17000
	

	1012 Stocks
	
	17000


	10- Facturation d’un client pour services rendus : 15000$

	
	DT
	CT

	1011 Comptes clients
	15000
	

	4011 Vente de services
	
	15000


	11- Émission de débentures pour 20000$ reçu comptant

	
	DT
	CT

	1010 Encaisse
	20000
	

	2613 Débentures
	
	20000


	12- Émission d’actions privilégiées, payées comptant, pour 35000$

	
	DT
	CT

	1010 Encaisse
	35000
	

	3311 Actions privilégiées
	
	35000


	13- Réception d’un chèque de 30000$ d’un client

	
	DT
	CT

	1010 Encaisse
	30000
	

	1011 Comptes clients
	
	30000


	14- Frais de transport payés comptant : 5000$

	
	DT
	CT

	5416 Autres frais de ven et adm.
	5000
	

	1010 Encaisse
	
	5000


	15- Loyer du mois payé comptant : 4500$

	
	DT
	CT

	5411 Loyer
	4500
	

	1010 Encaisse
	
	4500


	16- Commissions payées aux vendeurs au comptant: 19000$

	
	DT
	CT

	5416 Autres frais de ven et adm
	19000
	

	1010 Encaisse
	
	19000


	17- Entretien-réparations payé comptant: 8000$

	
	DT
	CT

	5412 Entretien-réparations
	8000
	

	1010 Encaisse
	
	8000


	18- Amortissement – bâtisse : 21000$

	
	DT
	CT

	5413 Amortissement bâtisse
	21000
	

	1712 Amortissement acc. Bâtisse
	
	21000


	19- Remboursement de 2500 sur l’emprunt à court terme comprenant 500$ d’intérêts et 2000$ ce capital.

	
	DT
	CT

	5414 Intérêt dépense
	500
	

	2012 Autres passifs à ct
	2000
	

	1010 Encaisse
	
	2500

	
	
	


	20- Cotisation d’impôt sur le revenu reçue : 22000$ pour l’année en cours mais payable au cours du prochain exercice.

	
	DT
	CT

	5415 Impôt sur le revenu
	22000
	

	2011Frais courus à payer
	
	22000


	21- Vente à crédit d’un stock rapportant 125000$ mais ayant coûté 45000$

	
	DT
	CT

	1011 Comptes clients
	125000
	

	4010 Vente de produits en inv.
	
	125000

	5010 CMV
	45000
	

	1012 Stocks
	
	45000


	22 – Achat de 35000$ de stock à crédit

	
	DT
	CT

	1012 Stocks
	35000
	

	2010 Comptes fournisseurs
	
	35000


	23- Correction d’erreur : Commissions payées aux vendeurs au comptant: 19000$

	
	DT
	CT

	5416 Frais de vente
	19000
	

	1010 Autres frais de ven et adm
	
	19000


	ABC inc.


	Bilan au 31 décembre 2003


	ACTIF À COUT TERME (Dt)


	 Encaisse 
	

	 Comptes clients 
	

	 Stocks 
	

	 Autres actifs à court terme 
	

	 Total actif à court terme 
	

	ACTIF À LONG TERME(Dt)


	 Terrain 
	

	 Bâtisse 
	

	 Moins : Amortissement accumulé-Bâtisse 
	

	 Bâtisse-net 
	

	 Autres actifs à long terme 
	

	 Total actif à long terme 
	

	 TOTAL DE L’ACTIF 
	

	PASSIF


	PASSIF À COURT TERME (Ct)


	 Comptes fournisseurs 
	

	 Frais courus à payer 
	

	 Portion à court terme de la dette à long terme 
	

	 Autres passifs à court terme 
	

	 Total passif à court terme 
	

	PASSIF À LONG TERME (Ct)


	 Hypothèque 
	

	 Obligations 
	

	 Débentures 
	

	 Autres passifs à long terme 
	

	 Total passif à long terme 
	

	 Total du passif 
	

	AVOIR DES ACTIONNAIRES (Ct)


	 Actions ordinaires 
	

	 Actions privilégiées 
	

	 Bénéfices réinvestis-début 
	

	 Plus: bénéfice de la période 
	

	 Bénéfice réinvestis-fin 
	

	 Total de l’avoir des actionnaires 
	

	 Total du passif et de l’avoir 
	


10. Bilan à compléter sur Excel à partir des écritures qui précèdent

(copier-coller le bilan sur Excel et passer les écritures en ajoutant ou retranchant des montants aux cellules : deux Dt s’additionnent; deux Ct s’additionnent; un Dt et un Ct de montant égal s’annulent.)

	ABC inc.


	État des résultats pour l’année terminée le 31 décembre 2003


	PRODUITS (Ct)


	 Vente de produits en inventaire 
	

	 Vente de services 
	

	 Revenus de placement 
	

	 Autres produits 
	

	 Total des produits 
	

	CHARGES (Dt) : COÛT DES MARCHANDISES VENDUES (CMV)


	 Coût des marchandises vendues (CMV)
	

	 Bénéfice brut 
	

	CHARGE (Dt) : FRAIS DE VENTE ET D’ADMINISTRATION


	 Frais de vente 
	

	 Loyer 
	

	 Entretien-réparations 
	

	 Amortissement-bâtisse 
	

	 Intérêts-dépense 
	

	 Autres frais d’administration 
	

	 Total des frais de vente et d’administration 
	

	 Bénéfice avant impôts 
	

	 Moins : impôts sur le revenu 
	

	 Bénéfice net de la période (Dt : perte; Ct : gain) 
	


11. État des résultats à compléter sur Excel à partir des écritures qui précèdent

P. S. Quand vous aurez terminé, si vous n’avez pas fait d’erreur, vous arriverez aux états financiers qui précèdent.

12. Pourquoi le bilan et l’état des résultats intéressent les gestionnaires ?

Le bilan et l’état des résultats intéressent les gestionnaires en tant qu’outil pour la prise de décision.

Par une analyse des ratios financiers, les gestionnaires peuvent prendre des décisions tactiques qui permettent à l’entreprise d’avoir une situation financière aussi bonne ou meilleure que celle de son industrie. La compagnie compare ses ratios avec la normale de l’industrie selon Dun & Bradstreet Canada Ltée, ou autre source.


La normale de l’industrie dont on parle ci-après réfère une moyenne des entreprises au détail.

12.1. ratios de liquidité :

Ces ratios permettent de savoir si la compagnie a assez de liquidités pour faire face à ses dettes à court terme. 

12.1.1. liquidité générale (actifs à court terme / passif à court terme) : normale de l’industrie 2,50$ d’actifs à court terme pour 1$ de passif à court terme

Dans notre exemple : 2,85$

Jugement : très bon

12.1.2. liquidité immédiate ((actifs à court terme-stocks)/passif à court terme) : normale de l’industrie : 1$ de liquidités immédiates pour 1$ de passif à court terme

Dans notre exemple : 2,79$

Jugement : très bon
12.2. ratios d’endettement :

Ces ratios permettent de savoir si la compagnie a trop de dettes ou a de la misère à faire face à ses intérêts et frais fixes.
12.2.1. dettes totales sur actif total : normale de l’industrie (varie beaucoup de l’industrie)

Dans notre exemple : 77% (soit total du passif / total de l’actif)

Jugement : très endetté ( en général, ne pas dépasser 66%)
12.2.2. couverture des frais fixes (bénéfices avant impôts et frais fixes/frais fixes) : normale de l’industrie (varie beaucoup selon l’industrie)

Dans notre exemple : 13,5 fois (soit bénéfice net + impôts + loyer)/loyer

Jugement : très bon
12.2.3. couverture des intérêts (bénéfices avant impôts et intérêts/intérêts) : normale de l’industrie : 8$  pour 1$

Dans notre exemple : 113,3 fois (soit bénéfice net + impôts + intérêts)/intérêts

Jugement : très bon
12.3. ratios d’activité :

Ces ratios permettent de savoir si la compagnie  vend suffisamment par rapport à ses actifs et ressources et si elle perçoit assez vite ses comptes clients.
12.3.1. période de collection des comptes clients (Comptes clients / ventes quotidiennes) : normale de l’industrie : environ 30 jours

Dans notre exemple : 252,7 jours (soit comptes clients / (ventes/365)

Jugement : très mauvais
12.3.2. rotation des stocks (ventes/stock de fin ou stock moyen) : normale de l’industrie (varie beaucoup selon l’industrie)

Dans notre exemple : 25 fois (soit ventes /stocks)

Jugement : très bon
12.3.3. rotation de l’actif total (ventes/actif total) : normale de l’industrie : 2$ pour 1$

Dans notre exemple : 0,52 fois (soit ventes / actif total)

Jugement : faible
12.4. ratios de rentabilité

Ces ratios permettent de savoir si la compagnie est assez rentable par rapport à ses ventes, son actif total, l’avoir de ses actionnaires ordinaires.
12.4.1. bénéfice net sur ventes : normale de l’industrie : 5%

Dans notre exemple : 21,0% (soit bénéfice net / ventes)

Jugement : très bon
12.4.2. bénéfice sur actif total (ROI : return on investment) : normale de l’industrie : 10%

Dans notre exemple : 11,0% (soit bénéfice net / actif total)

Jugement très bon 
12.4.3. bénéfice sur équité (ROE : return on equity) : normale : 15%

Dans notre exemple : 97,2%  (soit bénéfice net / (total avoir des actionnaires – actions privilégiées))

Jugement : très bon

Jugement général :

La compagnie n’est pas en bonne position financière. Son endettement trop élevé explique sa bonne liquidité (avant que le temps de rembourser ne vienne) et la très grande rentabilité par rapport à l’avoir des actionnaires ordinaires est expliquée par un avoir des actionnaires trop petit par rapport à l’actif total. Les ressources abondantes de la compagnie, principalement à cause des emprunts, permettent une bonne rentabilité car les intérêts sur la dette sont déductibles d’impôt (comparativement aux dividendes sur les actions qui ne le sont pas) et baissent les dépenses. Par contre, la rentabilité plus grande est contre-balancée par un risque de faillite plus grand quand arrivera la prochaine crise économique.

La difficulté à percevoir les comptes clients semble indiquer, en plus, ou bien un laxisme dans la collection, ou bien une faible propension des clients pour payer possiblement à cause d’une insatisfaction par rapport au produit ou service ou un contrat de vente pas assez rigoureux où les clients tournent les imprécisions à leur avantage. Finalement, la faible rotation de l’actif total indique un manque de productivité par rapport aux ressources très abondantes et mal utilisées. 
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